
Texte à paraître dans UCLouvain 1425-2025. Six cent ans de présence au monde, éd. Françoise HIRAUX 
et Marc LITS, Louvain-la-Neuve, Presses universitaires de Louvain, sous presse. 
 

Version preprint auteur (premier texte soumis le 29 août 2023 ; propositions d’illustration non suivies par la 
rédaction). 
Les épreuves ont été reçues en août 2024 ; à cette occasion, une bibliographie courte de 4 titres a été fournie en 
lieu et place de la bibliographie initialement fournie, dans l’optique d’un accès en ligne complémentaire au livre. 
 

L’indication du mois et de l’heure sont totalement fictives mais leur mention a été imposée par le format du volume 
collectif. Tous les autres faits évoqués sont rigoureusement exacts. 
 
Texte envoyé le 7 septembre 2023 après concertation avec les éditrices 
Bruxelles, rue du Marais, Institut Saint-Louis, un jour d’octobre 1858, 11 heures. 
 

Le recteur de l’université de Louvain, Mgr De Ram, enrage certainement. Il n’en voulait pas, 
tant il craignait la concurrence, mais c’est fait. Le cardinal-archevêque a réussi son coup. 
L’Institut Saint-Louis, transféré de Malines, ouvre une « Section de philosophie » et propose à 
Bruxelles un enseignement catholique de niveau universitaire, préparatoire aux études de droit 
et de lettres. Le cardinal Sterckx ne le sait pas encore, mais ce n’est qu’un début. La toute jeune 
section devient Faculté en 1891. Durant la Belle Époque et l’Entre-deux-guerres, celle-ci 
organise un premier cycle, les « candidatures », ancêtre du bachelier, et fournit des étudiants 
tant à Louvain qu’à l’ULB, des étudiantes depuis 1925. Saint-Louis participe alors pleinement 
à la vie intellectuelle de l’époque. En 1964, la Faculté, emportant avec elle l’École des sciences 
philosophiques et religieuses fondée en 1925, quitte l’Institut Saint-Louis, dont elle reste 
voisine. Elle étend sa palette de cours vers les sciences économiques et sociales, prend le nom 
de Facultés universitaires Saint-Louis en 1969, développe des deuxième et troisième cycles et 
s’affirme comme une institution de recherche. En 2004, elle rejoint l’aventure de l’Académie 
Louvain, avant de devenir en 2012 l’Université Saint-Louis – Bruxelles. Puis en 2023 le campus 
Saint-Louis Bruxelles de l’UCLouvain. Oui, tout cela, 165 ans plus tôt, en ce jour de 1858, ni 
le cardinal ni le recteur de l’université ne peuvent le pressentir... 
 

Éric Bousmar 
 
Texte initial envoyé le 29 août 2023 
Bruxelles, rue du Marais, Institut Saint-Louis, 1858, date et heure inconnues. 
 

Le recteur de l’université de Louvain, Mgr De Ram, enrage certainement. Il n’en voulait pas, 
tant il craignait la concurrence, mais c’est fait. Le cardinal-archevêque a réussi son coup. 
L’Institut Saint-Louis, transféré de Malines, ouvre une « Section de philosophie » et propose à 
Bruxelles un enseignement catholique de niveau universitaire, préparatoire aux études de droit 
et de lettres. Ce n’est qu’un début. Le cardinal Sterckx ne le sait pas encore mais la section qu’il 
inaugure deviendra Faculté en 1891. Durant la Belle Époque et l’Entre-deux-guerres, celle-ci 
organise un premier cycle, les « candidatures », ancêtre du bachelier, et fournit des étudiants 
tant à Louvain qu’à l’ULB, des étudiantes depuis 1925. Saint-Louis participe alors pleinement 
à la vie intellectuelle de l’époque. En 1964, la Faculté, emportant avec elle l’École des sciences 
philosophiques et religieuses fondée en 1925, quitte l’Institut Saint-Louis, dont elle reste 
voisine. Elle étend sa palette de cours vers les sciences économiques et sociales, prend le nom 
de Facultés universitaires Saint-Louis en 1969, développe des deuxième et troisième cycles et 
s’affirme comme une institution de recherche. En 2004, elle rejoint l’aventure de l’Académie 
Louvain, avant de devenir en 2012 l’Université Saint-Louis – Bruxelles. Puis en 2023 le campus 
Saint-Louis Bruxelles de l’UCLouvain. Oui, tout cela, 165 ans plus tôt, en ce jour de 1858, ni 
le cardinal ni le recteur de l’université ne peuvent le pressentir... 
 

Éric Bousmar 
 



Propositions d’illustrations envoyées le 29 août 2023 
 
Vue aérienne de l’Institut Saint-Louis au 19e siècle. Gravure dans BRAIVE Gaston, Histoire des 
Facultés universitaires Saint-Louis des origines à 1918, Bruxelles, Publications des Facultés 
universitaires Saint-Louis, 1985 (Publications des Facultés universitaires Saint-Louis. Travaux 
et recherches, vol. 3), ill. hors-texte face p. 1. 
 
Photo du bâtiment au coin du boulevard du Jardin botanique et de la rue du Marais (1911-1912, 
architecte Aymar Collès) ; état actuel et/ou carte postale ancienne. 
 
Monogramme SL en lettres dorées, au-dessus du chapiteau d’une colonne, hall d’entrée du 
bâtiment de 1911-1912, boulevard du Jardin botanique ; état actuel. 
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